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A c t u e I

dabei fur den Versuchsaufbau ausschlaggebend:

• die Verwendung von Metalldubeln hat
anscheinend keinen Anteil an der
Schadensbildung;

• die Art des Exoxyd-Klebers hat einen
wesentlichen Anteil an der Rissbildung;

• an Kalkstein, der mit Exoxyd-Klebern
behandelt und in Wasser gelagert wurde,
erfolgten Rissbildungen.

Die Laboruntersuchung beinhaltete
eine Charakterisierung der physikalischen

Eigenschaften der Ausgangsmaterialien

und eine Analyse der Spannungs-
zustände im Ubergang zwischen Stein
und Exoxyd-Kleber in Abhängigkeit von
klimatischen Einflüssen (Änderung von
Temperatur und Feuchtigkeit).

Die Untersuchungen erbrachten, dass

der Stein aufgrund seiner geringen
Zugfestigkeit sehr empfindlich auf die
Expansionen der Epoxydharze reagiert. Dabei

waren deutliche Unterschiede im
Quellverhalten der verwendeten Epoxydharze

zu verzeichnen, die eine Auswahl
und Anpassung des Systems ermöglichten.

Dr. Christine Blauer Böhm
Leiterin des Labors Zurich, Expert-

Centerfür Denkmalpflege,
Hardturmstrasse 181, 8005 Zürich

Dr. Andreas Queisser
Leiter des Labors Lausanne,

Expert-Centerpour la conservation du

patrimoine bäti,
MX-G Ecublens, 1015 Lausanne

Mesures conservatoires
d'urgence lors de degäts d'eau
et de feu

Plan en cas de catastrophe de la

Bibliotheque nationale suisse. De la
theorie ä la pratique.
Dans la nuit du 11 au 12 juin 1999, un
incendie s'est declare ä la Bibliotheque
universitaire de Lyon 2 (F). L'intervention
des pompiers s'est malheureusement de-
roulee dans des conditions particuliere-
ment dedicates, les mesures de preventions
etant inexistantes. Ce sinistre s'est solde

par une perte irreparable de 280'000 ou-
vrages sur un total de 460'000 qu'abritait
la bibliotheque. Comme le montre ce
sinistre evenement, disposer d'un plan en
cas de catastrophe avant qu'un feu, par
exemple, ne se declare est determinant

pour la sauvegarde des collections.

A 1'etroit dans ses locaux depuis de
nombreuses annees, la Bibliotheque nationale

suisse (ci-apres BN) a debute des

1994 la realisation d'un programme de

construction et de transformation de son
bätiment, dont la premiere etape, achevee

en 1997, fut marquee par la construction
d'un nouveau magasin souterrain situe
sous le jardin ä l'ouest. Le bätiment de la

BN, situe sur une zone marecageuse, a ete
soumis ä l'epreuve des tensions lors des tra-

vaux de construction. L'excavation et 1'elevation

de la structure du magasin ont provoque
des mouvements. Des fissures et degäts sont
apparus dans un angle de 1'edifice particulie-
rement sollicite oü etaient deposees quelques
collections precieuses conservees ä la BN.
Dans ce contexte de travaux, 1'etablissement
d'un plan en cas de catastrophe destine au

sauvetage des documents de bibliotheque suite

ä un degät d'eau ou de feu s'imposait comme

une urgence absolue pour la BN. Elabore

en 1995, le plan a ete revise en 1998, tenant
ainsi compte d'une nouvelle etape dans la
construction et la transformation du
bätiment.

Disposer d'un plan en cas de catastrophe

presente l'avantage de diminuer l'ampleur
d'un sinistre, voire d'eviter la perte complete
des documents. Par ailleurs, un tel plan per-
met ä l'institution de continuer d'assumer ses

missions et de maintenir son fonctionnement
apres une interruption reduite au minimum.
II reduit l'effet de panique et ses consequences
et assure aux intervenants un processus de
reaction correct et logique. Organise chronolo-
giquement, le plan en cas de catastrophe de la
BN developpe la marche ä suivre, en cinq
chapitres.
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Le metal des etageres est
deforme en consequence
de la chaleur

Vu l'ampleur des collections de la BN
et des Archives litteraires suisses et la gra-
vite que representent de telles situations,
des "groupes d'intervention" composes
des collaboratrices et collaborateurs du
service de la conservation et des magasins
ont ete mis sur pied. Formes de maniere
ciblee, ils sont aptes ä reagir et ä donner
des instructions en connaissance de cause.

De maniere plus large, la prise de

conscience de cette problematique par
l'ensemble du personnel de la BN et une
information reguliere sont indispensables.

De plus, la collaboration avec le

service de la protection du patrimoine,
les pompiers de la ville de Berne ainsi que
des collegues restaurateurs-conservateurs
completent le reseau des intervenants qui
contribueront de maniere indispensable ä

surmonter les consequences d'un even-
tuel sinistre.

La formation du personnel est Tun des

elements qui font la qualite d'un plan en
cas de catastrophe. Les dommages seront
d'autant moindres que 1'on aura tenu
compte de tous les risques appelant des

mesures de prevention et protection et
envisage la conduite ä tenir en cas de danger.

La formation est essentielle pour la
reussite d'un plan de lutte contre les si-
nistres et surtout des operations de sauve-

tage. II est important de former les

membres du groupe d'intervention de fa-

5on concrete afin qu'ils connaissent les

comportements et gestes adequats ä

adopter.

Dans ce but la BN a decide de mettre
sur pied un plan de formation et d'infor-
mation en complement au plan en cas de

catastrophe proprement dit. Tres generale
au depart, l'information a ete en finalite
concentree sur le groupe d'intervention.
Des connaissances theoriques et
pratiques indispensables pour etre en mesure
d'assumer le sauvetage des collections, de

prendre en charge des personnes non-in-
formees et de les former ont ete dispenses

sur une periode de deux ans. La
formation s'est deroulee en 6 phases :

1. Une information generale ä ete pro-
diguee ä tout le personnel de la BN. Les
buts et le fonctionnement du plan en cas
de catastrophe ont ete presentes. L'accent
a ete mis sur la responsabilite individuelle

de chacun en cas de sinistre.
2. Les pompiers de la Ville de Berne

ont ete invites a presenter aux respon-
sables de collections de la bibliotheque
ainsi qu'aux personnes du groupe
d'intervention les composantes du concept de

protection contre le feu et le deroulement
d'une intervention. Iis ont expose les pro-
blemes et les dangers auxquels ils sont
confrontes, de meme que les installations
techniques et les materiaux d'extinction
utilises. Iis ont egalement demontre de

quelle maniere le personnel peut cooperer
lors d'une intervention.

3. Reservee aux personnes du groupe
d'intervention, une presentation tres precise

et detaillee du contenu du plan en cas
de catastrophe ainsi que des täches de
chacun ont ete developpes. Pour pallier le

manque de connaissance de certaines
personnes, une presentation des types de
materiel existant dans la bibliotheque et
leurs proprietes a ete faite, insistant tout
particulierement sur leur reaction speci-
fique au contact de l'eau et du feu. La
manipulation des documents endommages
et les problemes generes ont ete expliques
et exerces par des exemples qui ont permis
d'observer les consequences d'une
manipulation adequate ou erronee.

4. Une centaine de pompiers de la Ville
de Berne ont participe par petit groupe

ä une visite guidee des magasins de la BN.
Iis ont ainsi pu faire connaissance avec le
bätiment de maniere approfondie. Nous
avons egalement pu les sensibiliser ä
certaines problematiques conservatoires,
dont par exemple, la fragilite de certaines
collections et les proprietes des materiaux.

5. Lors d'une demi-journee theorique,
les mesures de prevention et de protec-
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tion contre le feu ont ete exposees au

groupe d'intervention. Puis, lors de la

phase pratique les participants ont pu
s'essayer ä l'extinction de divers mate-
riaux en utilisant differentes matieres
d'extinction. lis ont egalement teste leurs
reactions lors de differentes situations.

6. La mise en pratique de toutes les

informations donnees precedemment, s'est

concretisee par un exercice pratique de
simulation de sauvetage de collections brü-
lees et mouillees. Pour des raisons de se-

curite, nous avons travaille en collaboration

avec les pompiers de la ville de Berne
et avons ainsi eu l'attrayante possibilite
d'effectuer la simulation sur un terrain
d'exercice du service civil de Gäbelbach ä

Riedbach (BE). Pour le groupe
d'intervention et des invites externes, repartis en
deux groupes, la journee s'est deroulee

comme suit:
La simulation a eu lieu dans un bäti-

ment ferme, prevu pour des exercices de
mise ä feu. A l'interieur, divers types de
materiel ont ete ranges sur des etageres,
genereusement offertes par l'entreprise
Hulftegger. Le matin, un sprinkler a ete
installe comme Systeme d'extinction, plu-
tot que de l'eau sous pression. Les per-
sonnes presentes ont ete invitees ä pene-
trer dans la zone du sinistre afin d'obser-
ver la disposition des documents sur les

etageres et la variete de materiel. Les

pompiers ont ensuite mis le feu au materiel

et apres quelques minutes, le sprinkler

a ete enclenche manuellement. Un
deuxieme essai a ete fait, afin de savoir
combien de temps il fallait pour atteindre
les 70° necessaires au declenchement au-
tomatique du sprinkler. Les livres ont ete

pratiquement tous extremement brüles,
mais relativement peu mouilles. Force est
de constater que le sprinkler utilise beau-

coup d'eau, mais que l'extinction n'est

pas süffisante car les livres ont continue ä

se consumer, ceci ä plusieurs reprises.
L'apres-midi, le feu a ete eteint de

maniere traditionnelle, avec de l'eau sous

pression. L'extinction s'avere beaucoup
plus rapide et la quantite d'eau utilisee est

nettement inferieure. Neanmoins la pression

du jet deplace les objets et genere la
formation de suie en suspension. A noter
encore que lors de l'utilisation d'eau sous
pression, des degäts provoques par la cha-
leur et la suie ont ete clairement observes

sur les «collection non-endommagees».
Les memes operations ont ete repetees,

mais cette fois avec des nouveaux medias:

disquettes, CD's, bandes audio, pochettes

en Mylar, reliures en PVC et en nitrocellulose,

etc. Ce fut une occasion unique de

voir ce type de materiel reagir au feu. Les
emanations hautement toxiques (acide
chlorhydrique) causees par les materiaux
synthetiques ont empeche le sauvetage de

ces documents. La flambee a ete immediate

et tres puissante, une fumee sombre
et dense s'est degagee. Sensibles ä basse

temperature ces materiaux ont fondu de

maniere consequente. Neanmoins,
certains documents conserves dans des
pochettes de mi-carton ont mieux survecu ä

l'attaque de la chaleur et des Hammes. Ces
considerations doivent toutefois etre
prises avec ponderation, car ces essais

n'ont pas ete conduits de maniere scienti-
fique.

Apres l'extinction du materiel, la phase
de sauvetage a debute. Suivant les

instructions de la coordinatrice du sauvetage,

les magasiniers ont sorti les

documents de la zone du sinistre, pour les ap-
porter aux postes suivants. Deux per-
sonnes ont identifie le materiel et les de-

gats. Elles ont procede ä la selection du
choix de traitement. Deux groupes ont
ete formes : congelation et sechage ä fair.
La procedure inscrite dans le plan en cas
de catastrophe a ete suivie sous la supervision

de conservateurs-restaurateurs
professionals, la coordinarrice de sauvetage
ou le responsable d'affectation repondant
aux questions en cas de doute. A la fin de

chaque session, une discussion et un
echange d'information ont ete menes.

L'entreprise Docusave a emmene du
materiel pour le lyophiliser, ce qui nous
permettra de disposer ulrerieurement de
materiel de demonstration. Enfin une
video de la journee sera realisee dans un but
instructif (disponible des janvier 01).

Conclusion
Mise en pratique la procedure decrite
dans le plan en cas de catastrophe semble

etre tout ä fait coherente. Toutefois,
plusieurs ameliorations pourront etre appor-
tees lors du deroulement de certaines

operations. De nouvelles idees sont aussi

apparues en cours d'exercice. La prochai-
ne revision du plan en cas de catastrophe
en tiendra compte. De plus, un chapitre
detaille concernant les nouveaux medias y
sera integre.

Les participants ont ete enthousiastes

et ont pris une part active ä l'exercice.
Voir du materiel de bibliotheque brüler et
les degäts occasionnes en peu de temps est
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unique et impressionnant ä vivre pour
tous. L'enchainement des etapes de sauve-

tage s'est avere logique et correct. Confir-
mer ses connaissances, apprendre beau-

coup de choses ou encore realiser les la-

cunes a combler, chacun a pu tirer un bi-
lan personnel de cette journee. La
collaboration des pompiers a ete appreciee
non seulement ä cette occasion precise,
mais aussi tout au long des six phases de

formation. Les participants sont certaine-
ment ä meme de faire face aujourd'hui ä

un sinistre, de reagir de maniere adequate
ainsi que de donner des informations aux

personnes « non-formees » si un incident
devait survenir.

Un echange d'information entre bi-
bliotheque, archives et musees ne pou-
vant etre que benefique pour la conservation

ä long terme de notre patrimoine, la

BN met ä disposition de toute institution
qui en fait la demande le classeur du plan
en cas de catastrophe ainsi que la video.

Chantal Karli, cheffe de projet
Susan Herion, responsable

de la conservation

Pour toutes questions, veuillez vous
adresser a:

http://www.snl. ch

Bibliotheque nationale suisse
Service de la conservation
Susan Herion, responsable

de la conservation
Tel: 031 322 89 91

e-mail: susan. herion @slb. admin, ch

Pour des informations
complementaires, contacter:

Service de la conservation
Corinne Merle

Tel: 031 325 58 50
e-mail: corinne. merle@slb. admin, ch

Zusammenfassung des
Jahresberichts 2000 der EKD

Zusammensetzung der
Eidgenössischen Kommission für
Denkmalpflege EKD
Auf Ende des Berichtsjahres und damit
der Wahlperiode galt es drei Mitgleider
zu verabschieden. Vizepräsident Dr. Georg

Carlen, Denkmalpfleger des Kantons
Luzern, trat nach drei Amtsperioden
infolge der Amtszeitbeschränkung zurück.
Gleichzeitig demissionierten Valentin
Bearth, dipl. Architekt ETH/SIA/BSA,
Chur, und Denis Weidmann, Kantonsarchäologe

Waadt, Lausanne.
Die Kommissionssekretärin, Dorothea

Richner, lie. phil. I, Kunsthistorikerin,
verliess auf Ende Juli ihre Stelle. Nach
mehrmonatiger Vakanz nahm Doris
Amacher, lie. phil. I, Architekturhistorikerin,

Mitte Oktober die Arbeit auf.

Die Kommission setzt sich ab dem Jahr
2001 wiefolgt zusammen:

Präsident: Prof. Bernhard Furrer, Dr.
sc. techn., dipl. Arch. ETHZ/SIA/SWB,
Bern - Vizepräsident/-in: Francois Guex,
dr es lettres, Archeologue, Fribourg - Be¬

atrice Sendner-Rieger, Dr. phil. I,
Kunsthistorikerin, Frauenfeld - Mitglieder:
Alessandra Antonini, Dr. phil. I,
Mittelalter-Archäologin; Bramois - Christine
Bläuer Böhm, Dr. phil. nat., Mineralogin,

Chur - Jacques Bujard, lic.es lettres,
Historien, Neuchätel - Raffaele Cavadini,
Architetto FAS-IUAV, Muralto — Leza
Dosch, Dr. phil. I, Kunsthistoriker, Chur
— Michel Hauser, lie. es lettres, Historien,
Porrentruy - Sibylle Heusser, dipl. Arch.
ETHZ, Zürich - Christian Heydrich,
Dr. phil. I, Kunsthistoriker, Restaurator,
Basel - Dorothee Huber, lie. phil. I,
Kunsthistorikerin, Basel - Georg
Mörsch, Prof. Dr. phil. I, Kunsthistoriker,

Zürich - Eduard Müller, lie. phil. I,
Kunsthistoriker, Seelisberg — Christian
Renfer, Dr. phil. I, Kunsthistoriker,
Zürich - Sekretariat: Doris Amacher, lie.
phil. I, Architekturhistorikerin, Bern.

Allgemeines
Nach einer grundsätzlichen Überprüfung
der rechtlich einwandfreien Formulierung

von Gutachten kam die Kommis-

32 NIKE BULLETIN 2/01


	Mesures conservatoires d'urgence lors de dégâts d'eau et de feu

